QUAND ON DEMANDE À NOS ÉLÈVES 
D’ÉCRIRE DES ÉNONCÉS...
Pour nous, enseignants de mathématiques, écrire des énoncés est une activité quotidienne : créer des exercices, s’inspirer d’énoncés existants, imaginer des devoirs, des sujets de CCF et d’examens... nous nous retrouvons tous dans ces travaux. Nous avons l’habitude de produire des énoncés en respectant les acquis des élèves, en anticipant leurs difficultés, en connaissant précisément le but poursuivi : découverte d’une notion, mise en application d’un concept, évaluation d’acquis plus ou moins complexes, cela fait partie de notre métier !

Mais devant nos énoncés, que demande-t-on à nos élèves ? La plupart du temps, ils ont des tâches de simples exécutants : lire l’énoncé et répondre aux questions posées. Ne peut-on penser qu’on peut les aider dans leur métier d’élève en les mettant dans la position de concepteur d’énoncés ? À la veille d’une évaluation, quoi de mieux pour s’y préparer que de se demander : « Qu’attend-on de moi ? Que peut-on me demander ? Après la leçon étudiée, quels types de questions peut-on me poser ? Comment seront-elles formulées ? » D’ailleurs, testez ces questions auprès de vos élèves et vous serez surpris du résultat, tant leurs réponses sont éloignées des attendus implicites de l’enseignant !

Nous vous proposons ci-dessous le témoignage de quatre collègues qui ont expérimenté avec leurs élèves l’écriture d’énoncés et mesuré l’intérêt de ce type d’activité. Soulignons, avant l’exposé de ces quatre activités, qu’elles sont tout à fait dans les cadres fixés par les référentiels qui incitent à développer chez nos élèves leurs capacités d’initiative, de rédaction et de communication par l’écrit !

Activité 1 : Devoir à la maison de probabilités en Terminale STAV 

Partie A : QCM

Dans un premier temps, on propose aux élèves un travail sur le QCM extrait du sujet du baccalauréat technologique STAV 2008 France dont voici le texte.

Le tableau suivant donne, pour un lycée, la répartition des effectifs suivant deux critères : le sexe et l'appartenance à la section sportive du lycée :

	
	Élèves membres 
de la section sportive
	Élèves non membres 
de la section sportive
	Total

	Filles
	100
	300
	400

	Garçons
	200
	400
	600

	Total
	300
	700
	1 000


On choisit un élève au hasard dans ce lycée et on note F, G et S les évènements suivants :

F : "l'élève est une fille"

G : "l’élève est un garçon"
S : "l'élève est membre de la section sportive"

Pour chaque question, une seule réponse est exacte.

Une réponse exacte rapporte 1 point. Une réponse inexacte enlève 0,5 point. L’absence de réponse n’enlève, ni n'ajoute de point. Si le total des points est négatif, la note attribuée au QCM sera zéro.

Cocher pour chaque question posée, la réponse qui convient. Aucune justification n’est demandée.

1) La probabilité d'obtenir une fille membre de la section sportive est :


  eq \s\do1(\f(1;3))
  eq \s\do1(\f(1;4))
   eq \s\do1(\f(1;10))
2) On interroge une fille. 

La probabilité qu’elle soit non membre de la section sportive est égale à :


 0,75
   eq \s\do1(\f(3;7))
 0,3

3) PS(G) est égale à :

  eq \s\do1(\f(1;3))
  eq \s\do1(\f(2;3))
  eq \s\do1(\f(1;5))
4) P(S ( F) est égale à :

 0,7
 0,6
 0,1

Partie B : TRAVAIL DEMANDÉ AUX ÉLÈVES

Construisez un énoncé de votre choix accompagné d’une proposition de correction détaillée basée sur l’énoncé ci-dessus ou sur tout énoncé de votre choix (QCM ou non). Cet énoncé devra comporter au minimum trois questions de difficultés différentes. Vous pourrez vous aider des exercices faits précédemment. 

Conseil : Testez votre énoncé auprès de vos camarades…

COMMENTAIRES

1°) Place et justification de ce devoir :

Cet exercice permet d’effectuer une synthèse sur les notions de probabilités vues depuis le début de l’année : 

1) en se confrontant pour la première fois à un QCM (dont la pertinence déclenche la polémique jusque chez les élèves !) ;
2) en complétant ce QCM par un énoncé et sa correction, tout en escomptant qu’il y aura à la fois de la rigueur mathématique et une touche de créativité personnelle.
2°) Résultats obtenus : 

Voici quelques réponses proposées par les élèves

Énoncé proposé par Laurène :

1) Faire un arbre.
2) Calculer P(F) et P(G).
3) Calculer la probabilité que l’élève soit une fille sachant qu’elle ne fait pas de sport.
Énoncé proposé par Benjamin :

1) Calculer la probabilité que l’élève choisi soit une fille.
2) Traduire par une phrase l’événement : PG(S).
3) On interroge un garçon. Calculer la probabilité qu’il soit membre de la section sportive.
Une bonne partie des élèves a souhaité créer un nouvel énoncé, en voici un exemple proposé par Maxime :

Le tableau suivant donne, pour une classe verte, la répartition des effectifs suivant deux critères : la classe d’appartenance et la qualité de randonneur.

	
	Randonneurs
	Non randonneurs
	Total

	BTS GF1
	14
	22
	36

	BTS GF2
	18
	6
	24

	Total
	32
	28
	60


On choisit un élève au hasard et on note B et R les évènements suivants : 

B : "l'élève est en BTS GF1"  et  R : "l'élève est randonneur"

1) Calculez les probabilités PEQ \b(\o(\s\up8();B))
 et P(B ( R).
2) Présenter la situation avec un arbre de probabilité en indiquant les probabilités sur chaque branche en arrondissant à 10( 2 près.
3) Calculez les probabilités PBEQ \b(\o(\s\up8();R))
 et PEQ \b(\o(\s\up8();B) ( \o(\s\up8( SYMBOL 190\f"Symbol"\h\s8);R))
.
3°) Constats :

· Le domaine des probabilités se prête particulièrement bien à la création d’énoncés, les élèves pouvant faire appel à leur imagination, souvent sans bornes...
· On peut imposer quelques contraintes supplémentaires aux élèves : rendre obligatoire la présence de probabilités conditionnelles, faire calculer la probabilité d’un événement décrit en français...
4°) Comment évaluer ?

Voici ce qui a sans doute le plus posé problème. En effet, sur ce type d’exercice, il est difficile d’imaginer une grille d’évaluation au quart de point… Alors, laissons exceptionnellement la rigueur mathématique de côté (il faut se forcer parfois) et place à des critères plus subjectifs : pertinence de l’énoncé, inventivité, qualité de la correction…

À l’arrivée, les résultats sont certes plus proches d’une répartition du type "École des Fans" (haute) que d’une répartition du type "Constante macabre" (basse)…

L’essentiel est dans ce cas ailleurs : les élèves semblent avoir apprécié d’avoir été créateurs d’énoncés et non témoins passifs. L’inventivité des sujets proposés le prouve.

5°) Prolongements possibles :

· La présence de la correction permet de voir les erreurs les plus classiques faites par les élèves.

· On peut envisager un travail sur les verbes d’actions présents dans un énoncé : "calculer", "démontrer", "en déduire"... afin que les élèves comprennent bien leurs sens et prennent l’habitude de les repérer.

· On peut mutualiser le travail effectué : faire saisir avec l’outil informatique le travail de chacun, puis le mettre en ligne sur le réseau du lycée ou via Internet pour une utilisation future (révisions, bac blanc ou fin d’année).

Activité 2 : Des questions en Aide Individualisée en Seconde GT 

à partir d’un tableau de variations

TRAVAIL DEMANDÉ AUX ÈLÉVES (DEUX PAR DEUX)

À partir du tableau de variations d’une fonction f définie sur l'intervalle [( 2 ; 3] donné ci-dessous, préparer des questions pour son voisin, échanger ensuite, répondre aux questions proposées, échanger de nouveau et commenter ensemble.

	[image: image1.wmf]adjacent

opposé

x
	( 2
	
	( 1
	
	0
	1
	3

	f(x)
	( 3
	
	( 2
	
	( 1
	
	1


COMMENTAIRES

1°) Place de cette activité dans la progression de Seconde GT :

Cette activité a été proposée :

· après l’étude des généralités sur les fonctions : notions d’image, d’antécédent, de courbe représentative, de sens de variation, d’extremum ;

· avant un devoir de synthèse sur les fonctions.

2°) Questions possibles à proposer :

1) Donner des images : f(0), f(( 1)...
2) Comparer : f(( 1,5) et f(( 1,4) ; f(( 0,5) et f(0,5) ; f(2,5) et f(2,6)...
3) Décrire le sens de variation de f sur [( 2 ; 3].
4) La fonction f est-elle croissante sur [( 2 ; 0] ?
5) Tracer dans un repère orthogonal une courbe pouvant représenter f sur [( 2 ; 3].
6) Résoudre dans [( 2 ; 3] l’équation :  f(x) = 0.
7) Quel est le minimum de f sur [( 1 ; 1] ?
8) En quelle valeur f admet-elle un maximum sur [( 2 ; 3] ?
3°) Variantes :

· On peut proposer des réponses sous la forme : Vrai – Faux – On ne peut pas savoir.

· On peut demander un QCM.

4°) Intérêt de ce type d’ activité en séance d’Aide Individualisée :

La première fois, ce type d’activité est déstabilisant pour les élèves, notamment pour ceux qui suivent l’Aide Individualisée et qui s’étiquettent mauvais élèves, se jugeant incapables de prendre ce genre d’initiative. 

En pratiquant régulièrement ce genre d’activité avec l’objectif, entre autres, de se préparer à une évaluation, les élèves se prennent au jeu, ce d’autant plus si on leur demande de créer un énoncé pour leur voisin. Dans ce cas, l’exercice gagne en efficacité et oblige l’élève à s’assurer de la faisabilité des questions. C’est une activité qui favorise la rigueur dans le choix et la pertinence des données et dans la formulation des questions. Le travail 2 par 2 permet, dans l’échange, de faire sa propre autocritique. 

Il peut être intéressant, car valorisant pour les élèves suivant l’Aide Individualisée, que l’enseignant s’engage à proposer un des exercices construits par les élèves dans la prochaine évaluation.

Ce type d'activité peut se pratiquer à maintes occasions lors de l’Aide Individualisée :

· préparer pour son voisin deux équations du second degré (l’élève doit anticiper la nécessité de factoriser et la faisabilité de la factorisation par des méthodes accessibles en Seconde GT) ;

· préparer pour son voisin des questions à partir d’une courbe représentative de fonction (lecture d’images, d’antécédents, résolution graphique d’équations et d’inéquations, intersection de la courbe et d’une droite à tracer, tableau de variations…).

Ce type d’activité présentera un intérêt d’autant plus grand que les objectifs auront été clairement explicités en début et en cours de leçon par l’enseignant. Une fiche d’objectifs (consulter à ce propos l’article Travail par objectifs du bulletin 7 de PY-MATH) peut être un moyen de passer un contrat clair avec les élèves. La création d’énoncés trouve alors naturellement sa place dans la phase bilan de la leçon étudiée avant l’évaluation : Quels objectifs vont être évalués ? Quels exercices réalisés en classe ou à la maison sont à relier avec ces objectifs ? En un mot, qu’est ce que mon prof. a en tête ? (Mystère…)

Activité 3 : Un exercice de géométrie vectorielle en Seconde GT 

Retrouver l’énoncé à partir de la réponse rédigée

À noter : Un nouveau programme est en vigueur en Seconde GT depuis la rentrée 2009. Néanmoins, nous présentons l'activité ci-dessous telle qu'elle a été réalisée en 2008 avec le programme précédent, où la partie géométrie vectorielle était un peu plus étoffée. Chacun pourra s'en inspirer et l'adapter pour un exercice d’approfondissement en Seconde GT dans l’objectif d’entraînement à la logique ou l’utiliser pour une activité en Première S.

TRAVAIL DEMANDÉ AUX ÉLÈVES

Voici la réponse d’un élève à un exercice :

En utilisant la relation de Chasles, nous pouvons écrire :

 eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();IA) +  eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();IE) =  eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();IB) +  eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();BA) +  eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();IC) +  eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();CE) 
(1)
Or le point I est le milieu de du segment [BC], donc :

 eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();IB) +  eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();IC) =  eq \o(\s\up9(\d\fo2()();0)
(2)
De plus le point E est le symétrique de D par rapport à C, donc : 

 eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();CE) = (  eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();CD)
(3)
Compte tenu de (2) et (3) , l’égalité (1) devient :

 eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();IA) +  eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();IE) =  eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();BA) (  eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();CD)
Le quadrilatère ABCD est un carré, donc  eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();BA) =  eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();CD), et nous obtenons finalement 

 eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();IA) +  eq \o(\s\up9(\d\fo2()(();IE) =  eq \o(\s\up9(\d\fo2()();0)  ce qui prouve que I est milieu du segment [AE].

Proposer un énoncé d’exercice pouvant correspondre à cette réponse rédigée.

COMMENTAIRES

1°) Justification de cette activité :

En géométrie, une des difficultés majeures des élèves est d'exposer rigoureusement une démonstration ; il n'est pas rare de voir nos élèves se contenter d'écrire en vrac sans aucun fil conducteur, les données, les outils et la conclusion. Cette activité est une aide pour faire progresser les élèves dans la rédaction d'une démonstration. Il s’agit de poursuivre l'apprentissage d'une démarche déductive et d’aller vers la maîtrise d'un vocabulaire logique adapté.

2°) Des étapes à distinguer :

L'activité a été donnée sous une forme brute. Il va de soi que retrouver l'énoncé de l'exercice à partir de la solution rédigée rend nécessaire le repérage préalable :

· des données (hypothèses) du problème,

· de la conclusion,

· des outils (définitions ou propriétés),

· des résultats intermédiaires.

Il sera utile, bien sûr, de faire réaliser aux élèves un dessin codé décrivant les données. Un schéma de démonstration peut être aussi une aide pour comprendre l'enchaînement des différentes étapes du raisonnement (consulter à ce propos l'article Boîte à outils et déductogramme du bulletin 12 de PY-MATH).

Une variante possible dans ce type d'exercice serait de donner les éléments de la démonstration dans le désordre et de demander, tout en retrouvant l'énoncé, de remettre dans l'ordre les différentes étapes. Cet exercice induit alors une réflexion très riche sur les mots de liaison : car, donc, or, en effet, de plus, par conséquent, puisque...

3°) Des prolongations :

On peut demander aux élèves une solution analytique dans un repère orthonormal.

On peut demander aux élèves d'imaginer d'autres solutions :

· l'utilisation de la réciproque du théorème de Thalès, après avoir justifié le parallélisme des droites (AD) et (BC) en est une ;

· l'utilisation des caractéristiques du parallélogramme ABEC, après avoir justifié la nature de ce quadrilatère, en est une autre.

Pour finir, on peut faire chercher aux élèves l'hypothèse superflue.

Charade (d’actualité lorsque l’on traite les barycentres)
Mon premier, c’est l’éléphant qui le fait.

Mon deuxième est au milieu.

Mon tout est ce qui nous préoccupe en ce moment.

(Réponse : barrit, centre, barycentre)

Activité 4 : Des révisions avant le Brevet sous forme de questions-réponses en Troisième de l'Enseignement Agricole

TRAVAIL DEMANDÉ AUX ÉLÈVES

Première partie 

Par groupe de 6 élèves, réaliser 10 fiches de Français, 10 fiches de Mathématiques et 10 fiches d’Histoire-Géographie, avec les consignes suivantes :

· Chacune des fiches doit comporter une question ou un exercice à traiter mentalement ; la réponse attendue figurera sur la fiche. 

· L’ensemble du programme de troisième doit être balayé.

Deuxième partie

Les groupes se posent les questions tour à tour sous la forme d’un tournoi. 

COMMENTAIRES

1°) Place de cette activité et justification de ce travail :

Cette activité a été conduite lors de la dernière séance de révision en classe de Troisième de l'Enseignement Agricole avant le Brevet. L’envie de terminer les révisions par quelque chose de plus agréable pour clôturer l’année nous a donné l’idée de travailler les trois matières ensemble. C’est ainsi que l’idée du tournoi est née.

Plutôt que de donner directement des questions préparées à l’avance par les enseignants, nous avons laissé faire ce travail aux élèves afin de leur faire préciser leur propre synthèse du programme et de la compléter ensuite éventuellement, avec l’appui des enseignants.

2°) Résultats obtenus :

Voici quelques fiches   de mathématiques rédigées par les élèves :






3°) Constats et prolongements possibles :

Les élèves se sont bien prêtés au jeu. Certains ont spontanément utilisé le cahier de cours pour créer les questions, ce qui leur a permis de balayer la plupart des chapitres. D’autres se sont basés sur les sujets du Brevet traités en révision ou sur leur propre mémoire ! Ce qui est certain, c’est que tous les groupes ont cité le théorème de Pythagore, le fameux théorème à connaître pour le Brevet !

Paradoxalement, il y a eu une seule question sur les fonctions affines et linéaires. Peut être est-ce un signe de la difficulté d’aborder la notion nouvelle de fonction et le vocabulaire afférent !

Les autres questions portaient essentiellement sur les exercices de la première partie du Brevet : écriture scientifique, écriture décimale, (in)équations ax = b ou x + b = c, calcul numérique, identités remarquables, arrondis. La consigne de calculer mentalement induisait de tels énoncés. Par ailleurs, le fait d’avoir à rédiger la réponse sur la fiche a poussé les élèves à réfléchir sur la faisabilité de l’exercice. Ainsi les équations du type  ax + b = cx + d  ont été abandonnées par la plupart des groupes car jugées difficiles à résoudre de tête. 

Un échange au sein d’un groupe prêtait même à sourire : 

« Mélanie :
– Si on demandait la table de multiplication ?

Estelle :
– Tu rigoles, c’est trop facile comme question !

Mélanie :
– Ah, tu crois ? Et tu sais combien font 8 ( 9 ?

Estelle :
– Euh… 81 ?… non 72 ! Bon d’accord pour mettre la question. »

Enfin, des questions portaient sur le triangle (aires, angles, trigonométrie, droites particulières). 

Un groupe a essayé d’élaborer des questions sur la statistique, mais s’est heurté à la difficulté de réaliser un énoncé adapté à la forme orale du questionnaire, les élèves se sont contentés de demander la nature qualitative ou quantitative d’un caractère. Sans fournir un tableau de données pour réaliser des calculs, le groupe n’a pas réussi à créer de questions. 

Concernant la forme des questions, un groupe a eu l’idée d’en proposer certaines sous la forme de QCM.

La rédaction des questions terminée, le tournoi a débuté, les professeurs de Français et d’Histoire-Géographie suant à grosses gouttes à la lecture des questions de mathématiques et le professeur de Mathématiques s’interrogeant sur les deux principaux acteurs de la décolonisation ou les adjectifs épithètes. Bref un bon moment !

En conclusion, ce type d’activité mérite d’être renouvelé dans l’année en ciblant un chapitre précis ou bien un exercice type, et en variant les démarches de travail : réponses orales avec calcul mental ou réponses écrites moins immédiates. 

Cette forme d’exercice a incité les élèves à être acteurs. Ce qui est sûr, c’est que nous conservons les fiches élaborées afin de les réutiliser l’année prochaine, soit ponctuellement pour chaque matière, soit pour des révisions en commun. 






















Calculer 8 ( 9.





Réponse : 72





Donner la formule de la tangente d'un angle.





Réponse : Tangente = � EMBED Microsoft Éditeur d'équations 3.0 ���





Résoudre l’inéquation :


( 5 x < 10





Réponse : x > � eq \s\do1(\f(10;( 5))� soit 


x > ( 2





Par combien faut-il multiplier un prix si on l’augmente de 30 % ?





Réponse : 1,30





Calculer (a + b) ( c dans le cas suivant :


a = 6


b = 2


c = 8


Réponse : (6 + 2) ( 8 = 8 ( 8 = 64





Donner l’écriture scientifique de 19,763.








Réponse : 1,976 3 ( 101





L’axe des ordonnées est :


vertical ou horizontal ?


(Ox) ou (Oy) ?





Réponse : Vertical et (Oy)
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